
Mono. Bnftn. sur nsmks» d» Bottnst, Aet-
moTltch égalia». Montpellier et Boulogne: 
1 à 1. lia*, wr sortie hasardeuse du goal 
d» Montpellier. Boulogne inaïqu m o un 
•*oot d» Jota. * ^ 

UNS S'EST BIEN REPRIS 

EN SECONDE KM TEMPS 
Dés !• début de la partie. Borges mar

que un but pour Aies. Quelques minu
te» p.us tard, toujours sur centre de 
l'ailler droit slésien. Rovigllone marque 
encore un second but. 

Peu après. Cros est battu par un 
shoot de l'ailier droit visiteur qui frappe 
le montant des poteaux et. il est encore 
battu sur un coup franc aux 18 mètres. 

Puis l'avant-centre visiteur marque 
un troisième but. suivi peu après par 
un quatrième sur service de Rovigllone. 
Aies marque un troisième but et Lena, 
•ouJours par son centre-avant, réussit 
un cinquième but. 

Lens a mente sa victoire : 11 aurait 
gagne a l'obtenir plus régulièrement ; 
ses éléments, ires mobiles. Jouent trop 
sec. Aies, qui avait réussi a marquer 
3 buts, n'aurait pas dû perdre cet avan
tage ; seuls Cros et Rovigllone. puis Ey-
bellin émergent quelque peu. 

LA FOUGUE DES CAENMIS 

A TROUVÉ SA RÉCOMPENSE < 
Dès le début. Caen prend la direction i 

des opérations et s installe dans les buts I 
adverses. Huit corners seront tires par I 
Caen. sans aucun résultat. 

Izan. blesse, doit quitter le terrain. • 
Belhadi passe a Schloupek qui reprend : 
et place la balle dans les filets de Dun- ! 
kerque. Caen : l'but ; Dunkerque : 0. ' 

L équipe de Caen. au complet. Izan l 
avant repris sa place, se montre de plus ; 
en plus menaçante et Urbansky ayant I 
passe a Schloupek. ce dernier marque un | 
second but. 

A la remise en jeu. toute la ligne ! 
d'avants de Caen descend dans les buts i 
de Dunkerque et. pour la troisième fois, i 
le but est obtenu. Caen : 3 ; Dunker- I 
que : 0. 

Mais l'équipe visiteuse réagi: violem
ment e: marque son premier but. 

La fin est sifliee peu après sur ce 
résultat. 

LES RUGBYMEN DE L'OLYMPIQUE LILLOIS ONT BATTU 
CEUX DU R. C. PARIS PAR 22 A 5 

Sur le papier, ce match paraissait de- i durant toute la partie et soudain, un 
voir être sensationnel. En réalité. 1 equl- éclair. C'est Alary qui perce, pousse ré-
pe de « baladeurs » que le R.C. de Paris | aolument son action et marque. Rysaen 
déplaça ne donna pas lieu au spectacle 
sportif de qualité qu'on attendait. 

Il y avait bien dans la ligne d'avants 
des Parisiens. Sibleude et Lavcegie qui 
sont — qui furent plutôt — des Joueurs 
de grande classe et qui méritèrent la sé
lection a 1 époque ou ils avalent moins 

fait le but 
O.U :,5 — R.C.P. : d. 

Paris se ressaisit et sur coup d - pied à 
suivre. Sommer eue.Ile la balle et mar
que. Sibieude fait le but 

O.L. : 5 — R.C.P. : S. 
L'O.L. Joue mal. en tous cas molle-

de trente ans. mais deux Joueurs ne font j ment et Paris est Inexistant à quelques 
pas une équipe. A plus forte raison s'ils | hommes près. 
ont déjà de la t bouteille ». Cependant les Lillois acculent les Pari-

deacend proprement à la moindre velléi
té de départ. L'activité de Torck est dé
bordante et sur recentrage de Proye, 
Torck marque : 

O.L. : 1S — R.C.P. : 5. 
Paris se défend mal. Il t . traîna et 

laisse Lille mener les opérations à sa 
guise. Alary fait une très belle partie. 

Voici Ooddet qui est sur le point de 
marquer et qui est projeté en touche 
in extremis. De cette touche. Carnchon 
se détache et marche. Total : 18. 

C'est maintenant Pournols qui perce 

CAUORY S'EST EFFONDRÉ 
DEVANT HAUTMONT 

Celte rencontre se clôtura par une 
nouvelle défaite des Caudresiens chez 
eux et ce.a sur un score très lourd. Il i Goddet 
faut toutefois signaler à leur décharge 
qu'il y avait des blesses et qu'ils durent 
jouer leur match avec 9 hommes. 

C est M. Ricnez. arbitre a Raismes. 
qui siffle le coup d'envoi, lequel échoit 
aux locaux. Ceux-ci attaquent de suite 

Un joueur du R. C. PARIS descend, mais un Olympien s'apprête à le plaquer. 

L'Olvmpique Lillois était au complet à , siens dans leurs buts et sur un départ , et permet à Bastln d'aggraver le score 
Jung près qui était remplace à l'aile de I en force de Bernard. Lema reçoit, passe 
la ligne de trois-quarts par l'excellent ! à Ryssen quî  marque et doit Quitter le Le match se terminera par un très bel 

terrain. Un Parisiei. l'a carrément mis essai de Goddet qui porte_ li marque à 
La partie débuta devant une ussistan-1 hors de combat d'un coup de pied aux 
dont on peut helas bien dire qu'elle reins. Bastin fait le but : 

O.L : 10 — R.C.P. : 8. 
Faute de plaquer aux jambe 

( tait réduite au minimum. 

LE MATCH 

Les équipes se « tatèrent 

VOL 
! laisse partir les Parisiens qui manquent 

longuement I tous leurs départs le pluŝ  bétemen. du 

22 contre i points aux Parisiens dont 
l'équipe était < constellée i d'étoiles un 
peu epalies. 

C O N S I D É R A T I O N S 
A Paris, trois Joueurs furent cignes de 

et obligent la oéîense adverse a mettre et le jeu évolua par une fastidieuse se-1 monde. Il est vrai que Rives, l'arrière j ce nom et se montrèrent! à la hauteur 
en corner Hautmont dégage et va 'n- j rie de mêlées, de touches de cafouillages. I lillois, est très sûr. 
quiéter le portier d >n face. Puis es | Les Parisiens jouaient trop souvent hors-1 La mi-temps est sifflée sur ce résultat. 
Cajdrésiens revienne:-.: devant us bo s ; jeu pour que le jeu puisse y gagner en | Le deuxième times verra les Lillois 
adverses. La balle, bien dirigée, est re-1 clarté. Certains d'entre eu:t donnaient l dominer largement le Racing. Lille Joue 
prise de lamain par Lhotellene. C'est i l'impression de n'avoir jamais Joué au i mieux, plus vite et avec plus de cohésion 

rugby En récrivant, je .vuis persuad que encore qu'on ait l'impression que l'équi-
Je ne suis pas loin de la venté. Je revois \ pe ne soit pas meilleure que celle de 
encore un gros avant bedonnant qui i l'année dernière, 
était bien embête lorsqu'il rece -ait le bal
lon car 11 paraissait n'avoir aucune idée 

— qui) y avait lieu d'en faire. 
Quelques beaux dt parts de 

.e penalty que Gi'.ie botte malheureuse
ment à coté. A la 22e minute. Hautmont ! 
place un coun franc botte par Lhotelle
ne. le portie» caudresien laisse échap
per la balle. Baille rentre le 1er but. Peu : 
rain pour ne plus revenir Hautmont en 
après, Lave.i.e. blesse, doit quitter le ter- j 

de leur réputation : l'arrière Castellane 
et les avants Sibieude et Lavcegie. Le res
te égale zéro. 

A Lille : Rives. Goddet. Alary. CharMe 
Proye. Tork. Bernard et Dumon se dis
tinguèrent particulièrement. 

L'équipe est vite, ardente mais désor
donnée. On ne plaque pas a \ jambes. 

Foumols qui est un Joueur de classe, i on forme mal la mêlée, on est inférieur 
n'est jamais servi ou si peu., et c;uand il ; en touche longue, on ne sait pas jouer 
l'est, c'est dans les plus mauvaises con-1 -es mêlées ouvertes et on botte à tort et 
ditlons. Un départ de Proye échoue sur j & H?vef s 

LE GALA DE BOXE DE LILLE 

Le champion de Belgique Renard a battu 
Kid Michel aux points 

D E S C A M P S A É T É D É F A I T P A R S A E R E N S , T A N D I S Q U E D A S S O N V I L L E 
L ' E M P O R T A I T P A R IC-O. S U R M A S S I N O N 

profite pour amorcer de dangereuses at- i échouèrent parce que Proye s'obstine, en i « loupage » de" Pournols q'ui n'est d'ail- | Elle devra se méfier du match qu'elle 
taques et Arbiza reallie trois fois aux I quelque place qu'il Joue, a être deses- ] leurs pas^dans un bon Jour. Est-ce parce i J°u!™^_f"mancne * Lambersart contre 
Î7e. 38e et 44e mm 

Au cours du second team, les Caudre
siens firent de constants efforts, mais 
ne purent bnser la défense adverse. Lé-
pme. touché, disparut a son tour. Haut
mont marqua trois nouveaux buts par 
Arbiza, Polyak et Puche. 

ALBERT S'EST IMPOSE 

SANS PEINE 
La première mi-temps de ce derby pi

card ne présenta qu'un intérêt restreint, 
les deux équipes paraissant visiblement 
se reserver. Abbeville compense son in
fériorité technique par une inlassable 
ardeur. Cependant, les locaux qui opè
rent sans leur aile gauche habituelle, 
s assurent un léger avantage qui ne se 
traduit toutefois par aucun but. Maigre 
divers essais de part et d autre, le repos 
est atteint sur un score vierge. 

Dés la reprise. Albert presse son ad
versaire et a la 12e minute. Butina ob
tient le premier but Deux minutes après. 
Sentubery marque le numéro 2 Les lo-
-Aux desserrent un peu leur étreinte et 
Abbeville en profite pour marquer a son 
tour par Hurtevent. Albert n'entend pas 
se laisser rejo.ndre et multiplie ses at
taques. Dix minutes avant la fin. il par
vient à battre le goal d'Abbeville une 
troisième fois. 

M. Courbot fut un arbitre Impeccable 
aidé en cela par la correction des deux 
équipes en présence. 

Les meilleurs furent : à Albert Bari-
seau. Butina et Plummer ; à Abbeville. 
Hurtevent. Smoker. Thurotte et Char-
trelT*. 

perement personnel ; des coups de bou-1 qu'il est Catalan ? Mais Sibieude. autre j Dunkerque. 
toir de Bernard qui fut impressionnant i Catalan, le cueille régulièrement et le I A. LAPORTE. 

plonge, cueille, les arrières balaient im-
puoyablement. Une occasion unique d'é
galiser est gàcàee et maigre son inces
sante pression, le résultat final est de 
1 bu; à 0 en faveur du Touquet. Arbi
trage de M Bouay." 

Remarqués : à Hénin '..> demi-centre 
et les ailiers ; au Touquet. le goal, les 
arriéres et le demi-centre. 

C O U P E D E F R A N C E 

A 8AINT-P0L-SUR-TERN0ISE : 
TOUQUET A. C. BAT ST. HÊNINOIS 

PAR 1 A 0 

Les deux équipes n ayant pu se depar-
"ager par deux fois, dans deux précé
dents matches comptant pour le 3 tour I ĵ ûT 
el.minatiore de ia Coupe de France, la j 
3 F A avait choisi comme champ de j 
leur lutte le terrain neutre de l'U. F. I 
Saint-Poloise. le stade de la Cavée. Les | échappées de Mercier qui vont de peu 

M A T C H E S A M I C A U X 

LES VAINQUEURS DE LA COUPE 
D'ANGLETERRE 

ONT DISPOSÉ SANS PEINE 
DES CHAMPIONS DE FRANCE 

premières minutes de la ren
contre *n se rend compte que les An
glais ne semblent pas disposes à se dé
penser beaucoup. ILs jouent au petit 
trot, mais leur sûreté est telle qu'ils 
prennent sans cesse les Parisiens à con
tre-pied. 

LA P A R T I E 
Dès le coup d'envoi les descentes se 

succèdent, tantôt par des passes redou
blées poussées à 1 extrême tantôt avec 
une soudaineté déconcertante. Hiden. le 
goal parisien est souvent mis à l'ouvra
ge. Il plonge sur un shoot de Kirthen 
puis sur un autre de Milne. Hiden est 
en très belle forme et se distingue par 
des arrêts impeccables. Malgré leur réel
le valeur les joueurs du Racing ne par
viennent à entrer en possession de la 
balle. On s'attend à chaque instant à 
voir la supériorité anglaise se concré
tiser et effectivement à la 10e minute. 
Davidson sert Milne. celui-ci descend 
vers le but : Hiden s'avance mais Milne 
shoote puissamment Hiden plonge, mais 
fait simplement dévier légèrement ia 
balle qui n'en rentre pas moins dans les 

vides 
Arsenal : 1 but — Racing : 0 

On note tout au moins deux belles 

premières'A du Stade"kèninois et du I dehors. Diagne résiste " le mieux qu il 
Touquet Athletic-Club se présentèrent | peut aux entreprises des attaques ad-

. . _ j . , verses. On le voit bientôt accompagner 
dans sa course l'ailier droit Kirchen. il 
tenté bien de lui subtiliser la balle mais 
en pure perte et Kirchen avec une gran
de clairvoyance au lieu de shooter pas
se en retrait vers Drake et l'avant cen
tre d Arsenal shoote à droite et bat J-
remediablement Hiden pour la 2e lois. 

donc a 14 heures devant M. Bouy, de 
Bé thune. 

Au Touquet manque lavant-centre ; 
a Hénin, quatre titulaires ont etc rete
nus pour le match d Arras. Des .e deout, 
il sembie que les deux équipes -ont trop 
pré* l'une de l'autre. Henin pratique un 
joli Jeu de passes et lès joueurs du Tou
quet ont un jeu de tète presque parfait. 
Le gardien de but de ce dernier club mis 
à contribution, s'en tire avec un calme 
qui force l'admiration du public. Son 
confrère d'en face. lui. est bien près de 
voir ses bais violes a la suite d'une mé
sentente avec ses arrières, puis tout ren
tre dans le calme. 

Les descentes bien combinées d'Hénin 
sont impitoyablement brisées par les ar
rières touquettois plusieurs corners 
n'ont pas plus de résultat ; l'avantage 
territorial est certainement pour Henin. 
dont le demi-centre fait une magnifique 
partie, mais plus incisives, les attaques 
du Touquet semblent plus dangereuses. 

Somme toute, on est en droit d'es
compter une trop faible marque : la mi-
'emps survient d'ailleurs sur le score de 
0 a 0, après un bel arrêt du goal heni-
nois. 

On change de camp. Henin a mainte
nant le soleil dans les yeux ; il prend 
néanmoins avec netteté la direction dès 
opérations. Quelques shoots très durs 
sont arrêtés avec une déconcertante fa
cilite par le keeper du Touquet. dont la 
maîtrise et la sûreté forcent les applau
dissement* Dominé, le T A. C. ne se 
laisse cependant pas manœuvrer, ses 
contre-attaques rapidement declanchées 
sont terrible*. A ce Jeu là se distingue 
l'ailler droit : quelques reactions dange
reuse*, une échappée fulgurante, un 
shoot Impressionnant du demi-centre et 
le goal héninois ramasse le ballon dans 
le* filet* I! y a 15 minutes que le Jeu a 
repris. 

Le Jeu reprend de nouveau égal, mais 
Hénin ne tarde pas à se reprendre et 
accule le* Touquettoi* dans leurs bois 
Héla* 1 la défense eat intraitable, le goal 

Arsenal : 2 — Racing 0. 
Ozenne prend alors la place de Ken

nedy qui souffre d'un récent claquage. 
cela n empêche pas les Anglais Q opérer 
toujours avec une sûreté et une autorité 
incontestables. Us sont supérieurs aux 
Parisiens dans tous les compartiments 
du jeu et voici le 3e but que la fouie 
medusee applaudit. Kirchen place au 
prix d une passe subtile la balle devant 
Milne qui shoote le plus commodément 
du monde à ras de terre 

Arsenal : 3 — Racing : U 
Voici Bastin. le demi droit de Londres 
qui se pique de fantaisies II approche 
du but et shoote. Hiren plonge mai* 
c'est le poteau qui renvoie la balle. 
Quelques secondes avant la fin du pre
mier time. on voit pour la première fois 
le goal Swindon en action, il vient d'ar
rêter d'ailleurs très facilement un shout 
de Mercier. 

A la mi-temps : Arsenal ! 3 — Ra
cing : 0 

Dès le début de la seconde partie du 
jeu. Kirthen lancé par Sidey passe à 
Drake qui shoote de volée 

Arsenal : 4 — Racing : 0 
La supériorité d'Arsenal est de plus 

en plus évidente et les Joueurs anglais 
samusent littéralement avec les Pari
siens, les prenant sans cesse à contre-
pied Peu après. Drake part du milieu 
du terran ; il passe Diagne mais est ar
rêté par Dupuis. Le Joueur anglais tom
be mais il se relève aussitôt, reprend la 
balle et passe à Milne qui marque le 
5e but 

Dans les dernières minutes, on note 
quelques efforts des avants du Racing 
mais en pure perte et Arsenal sans avoir 
été Jamais inquiété, enlève avec la plus 
grande facilité le match par 5 but» à 0. 

E N T E N T E LILLOISE 
CONTRE 

ENTENTE BRUXELLOISE 
L'Entente Lilloise 'O Lil!ois-S. C. Pi-

voisi offre aujourdhiu une grande ren
contre internationale qui présente un 
caractère bien amical et un réel attrait. 

Elle alignera sa formation sélection
née contre celle de l'Entente Bruxelloise 
qui. comme nous l'avons dit. est de pre
mière force et ne comprend pas moins 
de six internationaux A. deux interna
tionaux militaires et un international B. 

La colonie beige sera imposante, au 
Stade Virnot. cet après-midi, entourant 
M. le Consul générai de Belgique, qui 
assistera également au match. 

Les Joueurs, les dirigeants belges atta
chent une grande Importance au résul
tat du match et les sélectionnes de l'é
quipe bruxelloise ont été laissés au re
pos hier. Les footballeurs lillois et fivois, 
qui ont Joué les dures parties que l'on 
sait, doivent avoir récupéré, et il y a 
tout lieu de croire que. grâce aux dispo
sitions particulières prises par les Comi
tés de nos deux clubs, les représentants 
de la Capitale des Flandres seront, eux 
aussi, en possession de tous leurs 
moyens. 

Ceci doit nous donner un match plai
sant, bien disputé et les phases de beau 
jeu y seront particulièrement nombreu
ses. La première exhibition de l'Entente 
Lilloise, cette saison, contre Maccabi. a. 
en effet, laissé un excellent souvenir et 
les amateurs régionaux particulièrement 
avides de belles rencontres, doivent être 
servis à souhait. 

Voici comment se présenteront les 2 
équipes : 

Bruxelles. — Maillot blanc, avec écus-
son au Lion Brabançon, culotte noire : 
but. Van de Weyer : arrières. Herre-
mans et Keurvels : demis. P. Henry. 
Teuninck et Van de Kerkhove : avants. 
Van der Elst. Poelmans, Van Lande-
ghem. Van Caelenberg et Vervoort. soit 
5 loueurs du Dar.nz. 3 de Saint-Gilles. 
2 d i White Star. 1 d'Uccle-Sport. 

Lille. — Chemisette rouge, écusson 
Ville de Lille, culotte noire : but. Dè-
fossé : arrières. Laurent et Beaucourt : 
demis. Bourbottê. Mort: et Onaoui : 
avants. Guimbard. Oheuva. Tomaïdis, 
Windner et Jaeck. 

Le* bureaux de location fonctionne
ront Jusqu'à midi. Les portes et guichets 
du Stade Virnot. seront ouverts à 
13 h. 30 Le coup d'envoi sera sifflé à 
14 h. 30. De» services spéciaux de tram
ways et autobus fonctionneront à partir 
de 13 heures 

LE R.C. LENS RECEVRA CE LUNDI 
LE 3* GENIE AU STADE BOLLAERT 
Le B.C. Lens «e devait de présenter le 

premier en ertois. la nouvelle équipe du 
3e Génie, sur laquelle, le Capitaine Delaby 
fonde les plus grands espoirs C'est que 
cette saison, le» sapeurs sont supérieure
ment armé» et que les éléments de classe 
ne leur font plu» défaut. 

Le sympathique animateur de* militai
res nous a assuré qu'il déplscera à Lens 
auiourd'hul l'équipe suivante : Wosnlsk 
(O.L.). Dutllleul (Ptves). Couy» (R.C 
Pari»). André (Rouen). Dnela (ÔL). B»-
rlsesu (Alberti. Dréeourt et Brschet (Bul-
ly). Bigot (O.L). Llzew»«l (Arras). Oull-
bert (Albert) Remplaçant Vermeiren 
i Boulogne). 

A cette équipe les Lensots opposeront 
leurs meilleurs éléments disponible», et 
leur équipe réserve, excellent* en tout 
point» de vu» en formera l'osssturc 
Ceroux ou Trannln. Kullk. Ouyot. Blanco. 
Dauthtrlbe» Vambék». André. Devlln Cè-
eember. Staho et Hermah. aux quel» »e 
Joindront Paul et Pierre Mlekush. 

Il sera intéressant de voir opérer pour 
ls première foi». Oautherlbe» au poste d* 
demi-centre et de ]uger la valeur du 
Jeune gardien Trannln dont on -dit le 
plus grand bien 

Coup d'envol à 14 h 30 Prix des pis-
ce» . 3 et 5 fr. 

C Y C L I S M E 

AU VÉLODROME D'HIVER 
L 'ÉQUIPE B E L C E J. A E R T S -
DANNEELS A B R I L L A M M E N T 

R E M P O R T E LA C O U R S E 
A L ' A M E R I C A I N E D E 100 K I L O M 

D intéressantes épreuves figuraient 
hier, au programme de la réunion d'hier 
après-midi, au Vél' dHlv'. La course A 
l'américaine, sur 100 kilomètres, dispu
tée par des pistards et miniers particu
lièrement cotes, retint notamment l'at
tention des nombreux spectateurs. 

Voici les résultats des différentes 
courses : 

Course de la médaille '1000 mètresi. 
— Finale : 1. Gin (AS. Roma) ; 2. 
Pecquinet (VC.R.M.) ; 3. Coquibus (J 
PP.) ; 4. Cattaian (J.P.F.). 

(ourse par élimination '3 750 m.). — 
1 Ch. Pélissier. en 5' 13" 15 ; 2. Arthur 
Serès. à 1 4 de longueur : 3. Fournier ; 
4 Kuster ; 5. Tonnelier (éliminé sur cre
vaison) : S Minardi ; 7. Bouchard ; 8. 
Fernand Warabst. 

Match poursuite par équipe (Distance 
limitée à 4 kilomètres). — Equipe étran
gère (Rossi. Bruneau. Dannels). bat 
équipe française (A. Magne, Archam-
baud Mithouard) en 4' 54' 4 5. 

Prix Henri Pélissier (Vitesse). — Fi
nale des premiers : 1. Falk Hansen 2 
Pecqueux ; 3. Le Grevés dernier tour 
en 15" 4 5 

Finale des seconde* : 1. Guy Lapébie : 
2 Guimbretière, à une longueur 1/2 ; 
3 Aerts. > 

Finale des troisièmes : 1. Lemoine : 
2. Di Paco, à une longueur ; 3. R. Lapé
bie. 

(5 kms). — 
; 2. Francis 

Individuelle par points 
1. Fradet Perrin, 13 pts 
Fa ure, 8 pts. 

Consolation de la médaille (Course 
individuelle par points, distance 2.000 
mè'resi — 1. Dandréa (C.V. IBe), 8 pts; 
2 Briskin (C.S. 18e). 3 pts ; 3. Cassé 
tR.S.i. 3 pts ; 4. Doré (C.S.C.). 3 pts. 

Américaine, 1M km — 1. Aerts-Daneels. 
67 points, .couvrant les 100 km. en 
2 h. »' 46" 1/5. — A un tour : 2. Dayen-
Falkhansen, 32 points : 3. Magne-Pelis-
sier, 29 pts ; 3 êx sequo. Zimms-Kuster-
bec. 28 pts ; 5. Di Pacco-Rossi, 25 pts ; 
6. Wambst-Samyn. 24 pts. — A V tours : 
7 Pecqucux-Tonnelier, 17 pts. ; 8. Ar-
chambaud-Fourniec 14 pts ; 9. Lemoine-
Guimbretière. 13 pts ; 10. Eouchard-
Lamouroux, 11 pts. — A 3 tours ! 11. 
Court-Serès, 1 point. — A 4 tours : 12 
Le Grevès-Magdeleine, 13 pts ; 13. Bru-
neau-Bertin, 9 pts. — A i tours : I*. 
Lapébie Frères, 0. — Ont abandonné : 
Mithouard et Minardi. 

AU VÉLODROME DE LENS 
CEORCES LEPAIT 

ENLEVE LA PREMIERE MEDAILLE 
ET VAN CAMP GASTON 

ENLEVE LE BRASSARD-POURSUITE 
Favorisée par un temps superbe, cette 

réunion a eu lieu au milieu d'une nom
breuse sssistscne. 

Cette belle épreuve organl«ee par 
l'Union Sportive Lensolae, commencée à 
10 h. s'est terminée à 13 h., au milieu des 
bravo» enthousiastes saluant le* suces» 
de l'Union Sportive Ouvrier» Len«ot»«. 

Voici le» résultats : 
Peur I» Ire eatégerie, de 17 a 28 ans 

au kilomètre 1» meilleur temps (ut réa
lisé par : Poeavec Antoine en l'2S" 1/10 ; 
V»n Camp G. en 1 28" 3/10 Ce» deux 
coureur» disputèrent un brassard-pour
suite qui se termina par lt victolr» de 
Van Camp Oaaton sur eyolst Boulingus». 

Peur la Médaille : 1er. Georges Leralt. 
de l'U.S.O.L.. sur »y»l»s Boulinguai . 2. 
Posavec Antoine. 

Peur la 1» «atéaerle, le» moins d» 17 an» 
au kilomètre 1» meilleur temps est réa
lisé par A Badeneet. en 1 28' 2/10 (très 
beau temp» vu l'âge du concurrent) ; L. 
Oebruvker. 129' Ce» deux coureur» dis
putèrent un bra»»ard-pour*ulte qui M 
termina par la victoire d* L. Oebruvker. 

Peur la Médaille : 1 L Debruyker ; 2 
Brlv» Maxime. Lena. 

Pour clôturer cette belle réunion, le» 
coureur» députèrent une course par élt-
mtntlon qui se termina par la victoire de 
Van Osmp O. qui était vraiment dan» 
un de se» meilleur» jour». 

Apres quelques petit* galas, fort Inté
ressant*, m'empresserai-je d'ajouter, la 
saison de box* 1938-1837 a fait, nier, une 
brillante réouverture, tout au moin» à 
Lille, grâce à l'intelligente activité d'une 
Association Sportive des Flandre* grou
pant aous le même drapeau la plupart 
de* personnalités de la capitale de* 
Flandres, ayant comme c coach a, au
quel il me piait de rendre un hommage 
public. Edouard Bouchery. le sympathi
que, infatigable, astucieux et entrepre
nant commissaire général de la Foire 
commerciale de Lille. 

C'est dan* le Palais des Sports de 
cette importante organisation que 
l'AB.F. offrit s* réunion Inaugurale, 
qu'il est permis de qualifier de sensa
tionnelle. 

Malgré le Jour de recueillement et de 
souvenir qu'est la Toussaint, une impor
tante chambrée de sportifs et de spor
tives répondit à l'appel des organisa
teurs. 

Toutes les travée* du c Palais » étalent 
copieusement occupée*. Aux populaires, 
aux premières aux places de ring, l'ac
tivité était décuplée, plus encore au 
cours et aorè* chacun des combat*, tous 
intéressants, qui soulevèrent d'unanimes 
applaudissements. 

T! n'est pas douteux qu'après cette 
séance de départ fort engageante. l'As
sociation Sportive des Flandres nous ré
serve encore de bien belles et surtout 
de bien bonnes et agréables surprises. 

Personnellement, je connais les gran
des lignes du programme qu'elle s'est 
fixé. Elles sont d'importance, capable» 
de satisfaire les plus difficiles, c'est tout 
ce que Je puis dire, car il ne m'appar
tient pas de commettre une quelconque 
Indiscrétion. 

Pour en revenir à la partie technique, 
essentiellement technique, concernant 
cette « première ». M. Bouchery et ses 
amis mettaient au banc d'essai les élé
ments du Boxing-Club Dillois, managés 
par le combien brave garçon qu'est Ri
chard Deconinck. 

Cest sous la forme d'un « France-
Belgique » que ce banc d'essai nous était 
présenté. Un fameux t France-Belgique » 
si l'on considère que la nation voisine 
était représentée par un officiel cham
pion de Belgique (poids léeersi. Renard. 
un ex-champion de Belgique. Saerens. 
et le champion du Hainaut des poids 
moyens, opposés respectivement aux 
trois vedettes du B.C.L. : Kid Michel. 
Dèscamps et Dassonville. 

La réunion était, en outre, complété* 
de préliminaires de choix. 

Que donna ce « France-Belgique » ? 
Un succès de nos voisins se soldant par 
2 à 1. Mais de cela il importe peu. L'es
sentiel est de connaître comment se 
comportèrent nos représentants. Assez 
bien dans l'ensemble, parfaitement si 
Ion parle, au titre individuel, de Dax-
sonville. Le champion du Nord des poids 
moyens a fait la démonstration d'une 
boxe plus variée que d'aman. Sa puis
sance s'est également décuplée et son 
adrerse dans le tir Juste a aussi pro
gressé. Sa victoire, extrêmement rapide 
donna ouverture à des appréciations 
douteuses sur la valeur de son adver
saire. Eerreur çross-.ère. Dassonville s'est 
imnosé. voilà tout, et 11 est orobable que 
nous aurons l'occasion d applaudir, en 
cours de saison, de bien jolis succès 
remportes par relève de Richard Deco-
lunck. 

Quant à Descamps. • est l'homme co
riace que Ion apprécia maintes fois. 
D un courage à donner en exemple, 
dune endurance peu commune, il use 
son vis-a-vis. C'est ce qui faillit se pro
duire, bien que Saerens soit un t tigh-
ter » redoutable. Une légère améliora
tion dans 1 évolution disciplinée don 
eue mise à 1 actif de Descamps, qui 
termine encore maigre tout d'une façon 
désordonnée. Dommage, car il encaisse 
dès lors des coups terribles sans se cou
vrir et qui l'usent au fur et à mesure 
que les minutes s'égrènent. 

Enfin, Michel avait un essai devant 
un athlète nettement supérieur. Le 
« Kid » doit encore travailler, sa préci
sion est même quelque peu moins bril
lante, par contre. 11 récupère avec une 
belle aisance et ses qualités réelles alliées 
& un peu plus de mordant doivent le 
faire sortir du rang des pugilistes régio
naux. 

Avant d'en venir à la relation techni
que, rappelons que cette t première » 
était donnée au profit du Bureau de 
Bienfaisance de Lille et que. parmi les 
nombreuses personnalités, on notait 
MM. Planque, secrétaire général de la 
mairie de Lille, représentant M. Roger 
Salengro ; Jaquet. représentant M. le 
préfet du Nord : Jooris et Debeyre. pré
sidents d'honneur de l'A.S.P. ; Bianchi. 
représentant le Bureau de Bienfaisance: 
Hostelart et Madame. Marcel Peltier. 
l'altérophile Petit-Roux, Cœur de Vey, 
Frank Harsen, Rabrez. membre de ia 
2F.B., etc.. M. 8. 

Les préliminaires 
On débute, comme A l'habitude, par 

les matches dits « préliminaires ». Ils 

sont dignes de l'affiche. C'est tout 
d abord le Lillois Vandamme qui croise 
les mitaines avec le Dunkerquois Humez 
pour six rounds de deux minutes Tous 
deux pèsent 63 kilos. 

Premier round d'observation, c'est nor
mal. Au second Humez encaisse un uur 
crochet au menton. C'est le knock-down 
A 7. il se relève, son adversaire désire en 
finir, mais n* réussit pas. A la reprise. 
le Dunkerquois a récupéré et n'est plus 
en difficulté. U essaye même de passer 
A l'offensive mais des directs du gauche 
sans cesse répétés le tiennent en respect 
L'avant dernière reprise indique que les 
deux antagonistes veulent en finir. C'est 
en vain toutefois, on va Ju^fu'au terme 

dire * Via mon boulot ! . . » Et r'est du 
beau boulot mon vieux Dassonville 

Saerens, meilleur escrimeur 
bat Descamps aux points 

L'entracte fait suite A ce c nettoyage» 
en vitesse, puis Saerens (66 kgsi. est-
champion de Belgique des c léger* » «t 
Descamps '65 kgs 100) du B. C. Lillois 
prennent place pour la danse, une danse 
qui sera terrible à ce que l'on dit. Et de 
fait, dès le départ les deux athlètes don
nent A fond. Descamps dont la boxe est 
quelque peu en progression attaque et 
touche assez juste, mais Saerens a du 
métier et résiste avec bonheur. Au se
cond round même physionomie, puis au 
troisième, changement d'allure. Descamps 
qui marche constamment sur l'homme 
ne prend pas la précaution de se cou
vrir ce qui permet à Saerens plus fin 
boxeur de le t servir » avec beaucoup 
d'adresse tant à la tête qu'à l'estomac. 
Cette virtuosité du « vieux routier » bel
ge deservit quelque peu Descampa qui 
encaisse crochets, uppercuts et de» di
rects efficaces au foie. Il donne d'ail
leurs l'impression d'en souffrir A tout 
coup, il le trotège Les reprises suivan
tes marquent davantage encore et dans 
les mêmes conditions la plus grande 
adresse de Saerens qui persiste avec 
bonheur en direction du c buffet » D. 
triple même des directs qui mettent à 
mal l'adversaire. A la sixième repris* 
Saerens contre Descamps A tout coup. 
Une première fois il le happe au pas
sage d'un magnifique direct du droit à 
la mâchoire complété d'un crochet au-
dessus de la ceinture. U récidive de suit* 
la même phase dune façon magistrale 
et Descamps s'asseoit pour sept «ecott-
des. Quelque peu remis pendant la mi
nute de repos. Descamps repart A l*> 
bataille avec cœur, il colle son antago
niste et lui relève la tète multiple fois 
par des uppercuts. A ce jeu Saerens set 
mis à bout et tandis qu il est assis sur 
sa chaise, entre la huitième et neuvième 
reprise, il s'affale au plancher c knock-
down ». Ses seconds ont toutes le* pei
nes du monde a lui faire reprendre le 
combat. Pendant les deux dernier* épi
sodes Saerens a beaucoup de peine à a* 
maintenir. A vrai dire on ne boxe plus, 
on ne se protège plus. Finalement Sae
rens enlevé le match pour avoir été la 
meilleur boxeur sur l'ensemble du 
combat. 

D'une classe supérieur* 
Renard bat Michel 

..Et c'est le grand combat opposant 
l'espoir lillois Kid Michel (59 kgs 150), 
à Renard '62 kgs 500). champion d* 
Belgique des poids légers. M. Gremaux 
délégué de la 2F B. succède à M. Car-
her pour la direction des opérations. 

Dès le coup de gong les deux boxeur* 
se tâtent d'une façon énergique et la 

ment. Martin réussissant quelques pas- i «a r^e « «»uche de Michel trompe R«-
ses adroites que David contrecarre par- ! "*"*• n , ne. Peut éviter dès direct* du 
fois par une belle activité mats assez , d r o l t a £ t e t * ' d o u b l e d u «a ufh e » **-
désordonnée. Jusqu'à l'ultime seconde il I ^ m â c - **a£ ces premiers échange* uv 
en est ainsi et les juges sanctionnent I "louent, à Renard qu U est bon de mo-
fort equitablement en accordant la vic
toire au Dunkerquois après le 6e round 

Pour en terminer avec les préliminai
re* Deregnaucourt de Lille (61 kgsi et | 
Dautta de Dunkerque 61 kgs) se trou- | 
vent face à face. Il s'agit dun combat 
entre amateurs au cours duquel le LU- ; 
lois affirme une très grosse supériorité. 
A tout coup il cueille Dautta qui fait 
preuve d'un beau courage. Au troisième 
round, Dautta met un genou par deux 
fois au plancher. Le gong le sauve et 
l'on proclame ensuite la victoire de De-
regnaucourt qui fut. a vrai dire, seul 
dans le ring. 

Raymond RENARD 
Champion de Belgique des c légers ». 

de la bataille et c'est fort Justement que 
la décision va a Vandamme. 

Nous avons ensuite sur le plateau. Da
vid de Lille (59 kgsi et Martin de Dun
kerque '60 kgsi. Les deux hommes dé
butent rapidement et boxent claire. Le 
métier se fait sentir et l'esquive est sou
pentes lois employée a bon escient. Mar
tin fait pourtant preuve de plus de maî
trise et, à la seconde reprise, place deux 
directs du gauche et un uppercut de tort 
belle facture. A la reprise suivante Da
vid réussit à son tour quelques coups 
classiques ce qui n'empêche pas Martin 
de lui soigner un tantinet le iv.e. Le 
match continue d'ailleurs avec acharne-

Datsonville * récuse 

difier quelque peu. il poursuit le match 
en attaquant vite par des c gauches i a 
la face et en recherchant le combat de 
près. Par ailleurs Kid Michel têrmiae 
moins bien ses offensives et au cours de 
la troisième reprise il se fait «oigner le 
foie d'une façon < maison ». La place 
rougit. Au round suivant Renard con
tinue à appliquer méthode et place un* 
série de crochets et uppercuts très 
courts au flanc et à la face, d'autant 
mieux que le Kid rite deux foi* de suite 
ses attaques. 

U a. d'autre part, le mauvais goût de 
se laisser imposer le combat de près ou 
U « Ueguste » des coups lances a l'allure 
d une mitrailleuse. Le brave petit lilloia 

«a • j j _ j j en est d ailleurs décontenance si l'on en 

Massmon en moins de deux rounds Juge par i„ , c o m r e , pieces qui H «op. 
Et on en arrive à la partie consistante i.pent à chacune de ses rentrée*. Les 

du programme : Dassonville du B C. rounds suivants conservent la même al-
Lillois (72 kgs 100) champion du Nord | lure. Kid Michel est nettement domine poids moyem l'entame avec Massinon 
(69 kgs 50Ô). champion, du Hainaut. sous 
la direction du sympathique arbitre M 
Carlier. 

Les choses deviennent sérieuses Das
sonville l'entend du moins de cette lu-
çon. Après quelque activité du Belge, 
la « machine » lilloise se met en mou
vement. Uppercuts au foie, crochets a 
la face sont accuses par Masslnon. Au 
sortir d'un «clinck » Dassonville carresse 
adroitement le plexus-solar de son ad
versaire qui fait de suite connaissance 
avec le tapis. Le point vulnérable e>t 
connu. Dassonville. dès la seconde re
prise, l'adore, d'ailleurs avec une véné
ration sans égale. U agrémente ia chose 
de coups puissants en crochets à la mâ
choire. Bref. Massinon s'écroule de nou
veau, se relève, se fait cueillir comme 
une gentille fleur et après le tout» fa
tidique Dassonville sempresse avec com
passion pour relever son adversaire rt 

Il en arrive a se réfugier irrégulièrement 
en passant, plusieurs fois, la tète sous 
le bras du Belge.. Et le martèlement 
du foie continue. Michel ne sait com
ment le protéger. H se lait en outre 
«cueillir» sous tous les angles et au 
cours de la septième reprise Renaad af
firme une grosse supériorité. Pendant le 
repos Michel se fait gratifier d'un aver-
tis.sement pour boxe lrregulière. Cela sti
mule peut être car il réussit quelques 
beaux crochets a la face dont l'un ouvre 
l'arcade sourciliêre gauche de Renard. 
Sur la fin de cette huitième reprise le 
Belge place deux uppercuts à la face qui 
donnent toute la mesure de la résistance 
de Michel. On peut encore apprécier 
cette résistance au 9e round au cours 
duquel Renard fait un « foreing » d'un* 
précision rare. L'ultime échange n'ap
porte aucune modification a la sltus-
tion. Michel est battu, bien battu, par 
un adversaire d'une classe supérieure et 

Te déposer dans le coin avec un air de ! de belle allure Internationale. 

U COMMISSION DE MARCHE 
DE LA F.S.G.T. 

S'EST RÉUNIE HIER. A LILLE 
Bou» la présidence d» M. Fltury Le-

francq. Secrétaire de la Commission de 
Marche du Comité du Nord d* la P.S.G.T 
les membre» de cette Commission se sont 
réunis à Lille au Cabaret Flamand, en 
assemblé* mensuelle. 

Cette cérémonie était 1* première, de 
nombreux délégués étalent présents. 

Il fut parlé Immédiatement de le. mar
che au sein de al Fédération, et un délé
gué demanda que non seulemen tles li
cences demeurent du même modèle que 
les année» précédentes mai» que les pho
tographiée soient oblitérée» de manière 
à obtenir un contrôle plu» eiftcs.ee. 

De plus, un» dépense supplémentaire 
serait ainsi évitée puisque les licences 
seraient valables pour 3 an». 

Au point de vue prix en espèces. M. 
Rot* se fit l'interprète des société» orga
nisatrices et demandé que les engagements 
pris au cours d'une assemblée du Comité 
Régional Nord, soient respectée, c'eat-a-
dire. qu» le» adhérent» de la F.S.O.T. 
étant amateurs, aucun prix en espèces ns 
leur eott accordé lor» de» compétitions. 

M. Bourgeois (S.O.R.) demande à la 
Commission, de reporter la décision à 
plu» tard et de faire un nouveau mémo
randum 

Il sera demandé à la Fédération, d» 
créer de» breveta de Marche qui. à l'instar 
de» autre» Fédérations, pourraient être 
llsputés au début d» aalaon. Le lecréte.n 
est chargé de cette question 

La Commission de Marche n'étant pas 
riche. Isa délégués présent» acceptent d» 
porter le» engagement» aux prix suivant» : 
1 fr. licencié F.S.O.T. : 2.50 pour les non-
licenciés et Indépendants et sur ces som
mes, une ristourne de 50'v sers accordé* 
à 1» Commission de Marche. 

De* délégué» protestent contre la par
ticipation des marcheurs d'autre» fédé
ration» qui n'étant pas licenciés, profi
tent des prix. M. Lefrancq fait connaître 
qu» pareil» fait* n* s* reproduiront plu». 

HARSEN RENCONTRERA 
D0GNIAUX A VALENC1ENNES 
Au l'Ours de la réunion pugillstique de 

Lille U a et* annonce que le sympathique 
et sérieux espoir Frank Harsen. de Valen-
t :e n nés, rencontrerait le 15 novembre, 
dans l'Athènes du Nord, le Parisien Do-
gmaux. pour ia Ceinture « Match ». 

LA REUNION PUGIL1STIQUE 
DE DUNKERQUE-RING 

LES R E S U L T A T S T E C H N I Q U E S 
D E LA M A N I F E S T A T I O N 

voici eoimueni s« <ierouiert*nt le> combats 
Moerrant il» Ounkeruue-King (M k.i bat 

Verhenne des Qu mou LUS Lillois (M kilos) 
aux points. — Combat gagné avec as*ez 
d'aisance par Moervant gui sut prendre 
l'avantage dès le début du mauh 

Streo 'Vi kilos) de Dunkerque-Ring. bat 
Vandeveld» (M kilos) du Boxtng Club LU. 
lois, par abandon au deuxième round — 
Vandeveld» fut le meilleur «u début Steen 
enx-al«*»nt de «érieux coup*, mai» » partir 
du deuxième round, le Hunkerquoi» récupé
ré sérieusement ets'èdjuges lavutoir». 

Doit* Vot kilo») de Dunkerque Ring n»t 
Angelslck |S7 kilos) des unmqulns i.uloiv 
par k.-o au deuxième round — Pntt» se 
laissa submerger à la première reprise, mai* 
au seiond round sut plaier un» 1res rtrile 
droite qui envoya Angel-ick au tapis pour 
neuf secondes. Ce dernier T retourna plu-
«leurs fols et fut définitivement mis k o . 

César Verleye '•« kilo-) de Dunkenius-Rl**; 
lui i Isiker» [j* kilos) (lu R I . Lillois a*X 
IN. BIS Bien )>ili tombât ijue Verlere eon-
dui«ii ave< beaucoup de maîtrise, enlevant 
un» rrsau. lie qu'il désirait depuis sa der
nière définie Verley a de 1 étoffe pour deve
nir un excellent boxeur. 

l.augevioix jeune te» k. son de Dunkenroe-
Kiug lui Deula; iea k. tttn des Quinqura» 
Lillois par k o au d uxiém» round. — 
Laiurevrou fut au début as-ez surpris , De-
lieux hoxani en ferme liante. Au deuxième 
round I angexroix avait delà repris du poil 
d« l.i Mie ei «ai cordait la victoire p»r née 
courte droits a la sortie ii un corps a rorp». 

Honlei ..- kilos) de Dunkerque Ring bet 
Veigbe ..s» kilos) du B.C. Lillois par aban
don au quatrième round — Boulet fut cor
rigé au premier round, mais k 1» reprise. 
il «e dopenv» tellement qu'il oblige» eon ad
versaire » v perdre la partie, ce dernier 
devenant groggv. 

Devvnrk (!W k 3001 de Dunkerque-Ring eat 
battu par l.eandre Hugo (5*. k. Son), son 
manager ayant Jeté 1 éponge _ Combat 
mené d'abord victorieusement par Devvnrk. 
mais repris par !>andre Hugo a partir dee 
cinquième et sixième reprises, travailla son 
adver«alre fort durement * l'estomac et a* 
fo'e AU septième round. Devynck étant 
écœuré, son manager Jeta l'éponge. 

AU CENTRAL S.C. DE PARIS 
Voici les résultat» enregistré» nier : 

t r. de t m. ml-leurdt : Juetle* bat 
Béeuwe Aîné, aux points 

l t r. de t m., Iés»r» i aèeuwe Jeune bat 
Corflnl. aux point». 

Moyens : Denis bat Defrauw. au* psa. 
Meuehe : fournier bat Mettent, aux 

pt». 
M»y»n» : J. Beslay bat Thouvenm. aua 

points. 
Ce* : Jan étendu. Roumain bat H. Bar

ras, aux points. 

La r u b r i q u 
cont inua e n 
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